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HO . , .

BKti,                   Silence ! ma niece.

THIS. tiONNKT A LA PRIWCESJ3& U&ANIE SUB SA
JFIKVRK.

Votrr prudence est endormie9

/><! tniitftr mngnijiquement,

Et dc, lofler mperbement

Votre pi mt cruelle ennemie.
Bifo. Ah ! le joli debut!
A KM.                                 Qu'il a le tour galant !

PHIL.  Lui soul dcs vers aisds possc.de le talent !

AUM. A prudmce cndormie il faut rendre les armes.
Btfo.    Logcr  son   vnncmie   est   pour  moi   plein de

chanuos.
PHIL, J'aimo aupcrbtwwnt et magnifiquement :

Ces deux adverbos joints font admirablement.
Btta, Protons 1'oreille au restc.
THIS.              Votre prudence est endormie,

De traiter magnifiquenienty

Et de toger superbement

Votre plus cruelle ennemie.
AUM, Prudence endormit !
Bi'ir^.  Loger son ennemie 1
Park, Suptsrbement et magnifiquement !
Tins.              Paitea-la sortir, quoi quon die,

De wire riche appartenimt,

0& cette ingrate insolemment

Attaque votre belle vie.

Bita. All ! tout doux, laissez-moi, de grace, respirer,

AHM. Donnez-nous,, s'il vous plait^ le loisir d'admirer.

PHI&. On se sent a ces vers, jusques au fond de 1'ame,

Couler je ne sais quoi qui fait que Ton se pame.

ABM.           Faites-la sortir, quoi qu'on die,

De wtre riche appartement.

Que riche appartement est la joliment dit !

Et que la metaphore est mise avec esprit !
PHIL.           Paites-la sortir quoi qu'on die.

Ah ! que ce quoi qu'on die est d'un gout admirable !